
Les animations du parc
L’embarcadère : pour naviguer sur les 16 
hectares du lac à bord de barques, pédalos ou 
bateaux à moteurs électriques.
Le petit train dit «le lézard» : train touristique 
sur roues (à ne pas confondre avec celui sur 
rails ci-dessous) qui permet de découvrir 
le parc sans se fatiguer ! La visite dure 20 
minutes, avec un commentaire du jardin 
zoologique, du jardin botanique et des serres. 
Également au programme le tour du lac et la 
visite de la roseraie. Des visites commentées 
de 30, 45 et 60 minutes sont possibles pour des 
groupes de plus de 25 personnes.
Balad’or : une autre manière amusante et peu 
fatigante d’arpenter les 117 hectares du parc, 
avec ces vélos voiturettes.
Les poneys : pour les enfants de 2 à 13 ans, 
installés dans le sous bois, Roméo, Choupette, 
Pénélope et les autres attendent les cavaliers 
en herbe pour une promenade montée pour les 
plus grands, en calèche pour les plus petits.
Le petit train : faire le tour de l’île le long des 
rails. « La  dauphinoise » vous attend tous les 

jours, de début avril à fin août. Au départ du 
Vélodrome, des tarifs réduits sont prévus pour 
les sorties scolaires, les anniversaires, les 
centre aérés et les sorties en groupe.
Le mini kart : la piste du bois accueille les 
enfants de 2 à 12 ans au volant de voitures 
prestigieuses : F1, BMW mais aussi un camion 
ou une moto électrique.
Bateaux pour enfants : sur le petit lac, 
spécialement destinés aux plus jeunes, des 
bateaux montés sur bouées pneumatiques les 
attendent pour faire comme les grands.
Le Grand carrousel : authentique et ancien 
manège de chevaux de bois construit en 1895 à 
Angers par les établissements Gustave Bayol. 
Le bestiaire de ce carrousel donne un aperçu du 
savoir faire des artistes sculpteurs d’art forain 
de l’époque. De plus, la musique provient d’un 
véritable orgue à cartons perforés 50 touches, 
fabriqué en 1908 à Paris.
Le petit carrousel : véritable manège de bois 
fabriqué dans les années 1925 à Angers, avec 
les personnages emblématiques de dessins 
animés tels que Mickey, Minnie, Pluto, Popeye, 
Pollux, Donald…Ouvert, selon les conditions 
météorologiques, les mercredis, samedis, 
dimanches et jours fériés.
Les voitures à pédales : l’une des plus 
anciennes animations du Parc. 10 minutes de 
jeux pour les 3 à 7 ans sur la place de Guignol.
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NOM D’UNE RUE !
Boulevard des Belges Sur la plus grande partie de sa longueur, le 

Boulevard des Belges longe le parc de la Tête d’Or. 
Jusqu’en 1914, il se nomme le boulevard du Nord du fait de 
sa position géographique. Mais dans divers arrondissements 
de Lyon, on trouve déjà des rues, quais et boulevards du Nord 
et cette multiplicité dans l’appellation entraîne bien des 
confusions. Pendant la Seconde guerre mondiale, le grand axe 
est rebaptisé boulevard des Belges, en hommage à la résistance 
de l’armée belge à l’invasion allemande. 
Connu pour ses immeubles élégants abritant la bourgeoisie 
d’affaires lyonnaise, le boulevard doit son tracé courbe aux 
anciennes fortifications édifiées sous Louis-Philippe : ici 
s’érigeait en effet le fort de la Tête d’Or, les « lunettes » des 
Charpennes, c’est-à-dire des portions de voûte en forme de 
berceau, et la « redoute » du Haut-Rhône, sorte de fortification 
isolée et de forme carrée.Les dernières constructions militaires 
ne disparurent qu’en 1890. Aujourd’hui, certains habitants des 
immeubles longeant le parc ont un accès encore tout privilégié 
à ce grand jardin…
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pLus vos tortues !
entretien avec Jean-marc touzet, 
directeur adjoint du parc zoologique.

Depuis juillet 2006, le 
Parc de la Tête d’Or 
compte un centre de 
récupération de tortues 
américaines d’eau 
douce. Jusqu’alors, le 
dépôt des animaux se 
faisait à la sauvage, 
c’est pourquoi le parc a mis à disposition de ces animaux 
4 grands bassins, pouvant accueillir jusqu’à 3000 tortues 
(aujourd’hui il y en a 650), et profité de l’occasion pour en 
faire un parcours pédagogique, avec panneaux informatifs 
sur les différents types de tortues, leur habitat naturel 
et les dangers qu’elles représentent lorsqu’elles sont 
relâchées dans la nature.
« Dans les années 80, il y a eu une grande mode des 
tortues. C’était nouveau, drôle, mignon, elles faisaient 
la taille d’une pièce de 5 francs, et coûtaient d’ailleurs 
5 francs. Mais elles ont grandi, il fallait changer l’eau 
du bassin régulièrement et les gens se sont lassés. 
C’est à ce moment qu’un grand nombre de ces tortues 
américaines se sont retrouvées dans nos eaux. »
Et les dangers ont commencé. Ces différentes espèces 
ont retrouvé dans la nature un milieu favorable à leur 
développement. Lorsqu’une espèce est introduite 
(c’est à dire amenée par l’homme) et qu’elle trouve 
un environnement favorable, elle n’a qu’à proliférer. 
N’évoluant pas dans son habitat naturel, aucun prédateur 
ne vient réguler sa population. Elle se retrouve alors en 
compétition directe avec les espèces locales, et finit par 
prendre leur place. Dans notre cas, la seule tortue d’eau 
douce que nous ayons est la Cistude. Or cette dernière 
a des prédateurs, elle ne fait donc plus le poids face à 
ces nouvelles espèces et se retrouve aujourd’hui en voie 
de disparition. D’ici une 20e d’années, la Cistude pourrait 
avoir totalement disparue. Ces espèces introduites 
représentent la deuxième cause de la perte de biodiversité 
dans le monde (la première étant la destruction de leur 
habitat, notamment à cause de la déforestation).

Ce centre a donc été ouvert, récupérant les tortues 
durant les mois d’été (l’hiver les tortues hibernent), le 
centre est donc fermé pour respecter le cycle naturel 
des animaux. Les dépositaires remplissent une fiche de 
cession. Le but étant de connaître le type d’acheteur de 
ces Nac (nouveaux animaux de compagnie) et savoir leurs 
habitudes. Les tortues, une fois dans le centre, passent 
une période de quarantaine, pour laisser le temps aux 
vétérinaires de s’assurer qu’elles sont en bonne santé. 
« La grande majorité le sont. Si l’une est malade, elle est 
soignée et maintenue en quarantaine jusqu’à guérison 
complète, puis placée dans les bassins avec les autres ». 
Pour les autres c’est direct dans le grand bain!
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Horaires :
Entrée gratuite - Ouvert de 6h30 à 22h30 
du 1er avril au 30 septembre (jusqu’à 20h30 
le reste de l’année)
Renseignements au 04 78 89 02 03
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